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« Inhibition, Symptôme et Angoisse » 

Le thème de cette année sera encore orienté sur le corps et portera ainsi sur 
le dernier enseignement de Lacan, mais il s’inscrit aussi vers un retour à nos 
fondements.

”Je répète ce que j'ai dit l'année dernière, qu'Inhibition, symptôme et 
angoisse est la clef du dernier enseignement de Lacan, et déjà c'est la 
lecture qui soutient le séminaire Encore.” (Jacques-Alain Miller, cours du 
19.11.97)

 
Références : 
- le texte de Freud, “Inhibition, Symptôme et Angoisse”
- sa reprise par Lacan, notamment au début du Séminaire X, L’Angoisse
- les commentaires de Jacques-Alain Miller sur ce thème, spécialement les 

cours 1 à 5 dans "Le partenaire-symptôme" 1997-98.

Alexandre Stevens
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LES CONFÉRENCES DU CHAMP FREUDIEN 
Quatre samedis après-midi de 15 h à 17 h, en collaboration avec l’ACF-Belgique. 
Les conférences ont lieu à la Maison des Associations Internationales - rue 
Washington, 40 - 1050 Bruxelles - excepté la première, du 15 octobre, dont le 
lieu sera communiqué plus tard.

Lecture du texte Radiophonie de Lacan
Cette année les conférences prennent pour thème le texte de Lacan “Radiophonie”. La première 
sera l’occasion d’une présentation d’ensemble du texte et de sa place dans l’enseignement de 
Lacan, à l’entrée de son dernier enseignement. Les conférences suivantes s’attacheront au 
commentaire de deux ou trois questions du texte de Lacan.

Ces conférences donneront à chaque fois l’occasion d’un large débat entre le conférencier, un 
enseignant et deux participants de l’Atelier de Psychanalyse Appliquée, mais aussi avec la salle. 

15 octobre 2016 
Place du texte Radiophonie dans l’enseignement de Lacan 

Eric Laurent 

17 décembre 2016 
Radiophonie, Questions 1 et 2

Pierre-Gilles Gueguen

14 janvier 2017 
Radiophonie, Questions 3 et 4 

Véronique Voruz

13 mai 2017 
Radiophonie, Questions 5, 6 et 7  

Hélène Bonnaud
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BRUXELLES

CYCLE D’INTRODUCTION À LA LECTURE DU SÉMINAIRE DE LACAN 

Sept samedis matins (8 oct., 19 nov., 17 déc. 2016, 14 janv., 25 mars, 22 avr. et 13 mai 
2017) 
Lieu : Maison des Associations Internationales — rue Washington, 40 — 1050 Bruxelles

9h-10h30 : Gil Caroz, Yves Vanderveken et Alfredo Zenoni
Le symptôme est un Janus1

Les techniques orthopédiques considèrent le symptôme, dans ce qu’il présente, comme 
imaginaire : une fausse croyance. Vous êtes angoissé dans l’avion, on vous ramène à la 
réalité du danger effectif. Pour une part, cela marche. Un temps. Là où elles se croient 
scientifiques, elles font usage de la dimension suggestive et hypnotique. La psychanalyse 
en connaît l’opération. Elle s’en abstient.
Cette approche revient à ne pas prendre le symptôme au sérieux, voire à le traiter de 
simulacre.
Lacan a déployé, au début de son enseignement les ressorts imaginaires et symboliques 
qui surdéterminent le symptôme, et le font toujours autre à ce qu’il présente. La fin de son 
enseignement prend son appui du triptyque freudien : Inhibition, Symptôme, Angoisse. Ce 
texte fera la base du cours de cette année. L’expérience analytique conduit Lacan, à partir 
de là, à aborder une autre face du symptôme, comme ce que le sujet a de plus réel. Le 
loger en compagnie de l’inhibition, qui fige, et de l’angoisse, qui affole, en indique 
suffisamment le poids.
Jacques-Alain Miller ira jusqu’à en faire le partenaire électif du sujet  : l’os qui détermine, 
par la jouissance qui l’habite et le produit, le mode singulier de chacun de faire lien et qui 
fonde sa relation à la vie, pour le meilleur et pour le pire. Là où certains visent son 
éradication, l’expérience analytique en démontre son caractère de nouage des registres 
de l’humain qui, s’il n’est pas opérant, se paie du prix de la folie.
Le symptôme s’avère alors dans sa dimension d’éminente complexité  (à l’opposé de la 
simplicité populiste) : à la fois dysfonctionnement qui révèle la vérité que le savoir est en 
désordre dans le réel (un insupportable à supporter), et fonctionnement qui permet de 
continuer de jouir par d’autres voies que celle refoulée, comme un mode de jouir, jamais le 
bon.
Nous appuyant, outre du texte freudien et lacanien (Séminaire X, L'angoisse), du cours de 
Jacques-Alain Miller, Le partenaire-symptôme, nous nous attèlerons à en déplier les 
conséquences.

 Jacques-Alain Miller, Lire un symptôme, Mental, n°261
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10h30-12h : Alexandre Stevens, Bruno de Halleux et Monique Kusnierek
Du symptôme au sinthome, pas sans l’angoisse

L’inhibition est la plus solide des défenses. Dans la rigidité où s’y maintient le sujet elle est 
un symptôme mis au musée. Mais l’objet qui y est concerné est aussi investi de 
jouissance (chez Freud c’est en tant qu’il est libidinalisé que l’objet est inclus dans 
l’inhibition).
L’angoisse surgit de la rencontre par le sujet du plus intime de son expérience de 
jouissance, là où l’intime apparait comme étrangeté pour le sujet.
Entre les deux c’est le symptôme qui forme l’armature par où le sujet répond par sa 
construction à l’angoisse. Reste à l’épurer pour qu’il opère pleinement.
Nous suivrons pour cette démonstration les textes de Freud, de Lacan et de Jacques-
Alain Miller qui permettent d’orienter ce débat

Sept lundis, (17 oct., 14 nov., 12 déc. 2016, 16 janv., 06 et 27 mars, 15 mai 2017) 
Lieu : local de l’ACF, Rue Defacqz, 16 à 1000 Bruxelles 
19h-20h30 Cours : Philippe Bouillot et Jean-Marc Josson 

Inhibition, symptôme, angoisse et événement de corps 
Nous consacrerons le cours de cette année à l'inhibition, au symptôme et à l'angoisse, en 
tant qu'ils impliquent le corps. Nous étudierons ces trois concepts dans le texte de Freud 
qui en porte le titre et dans le Séminaire de Lacan consacré à l'angoisse, mais aussi dans 
son dernier enseignement où la question du corps est centrale. Nous reviendrons 
également plus précisément sur les concepts de défense et de  résistance qui dans ce 
texte de Freud viennent tempérer la prépondérance classique du refoulement. Nous nous 
intéresserons aux répercussions de ces concepts sur la direction de la cure.
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BRUXELLES, MODULE A 

Sept lundis, (17 oct., 14 nov., 12 déc. 2016, 16 janv., 06 et 27 mars, 15 mai 2017) 

Lieu : rue du Méridien, 68 à 1210 Bruxelles 
12h15-14h Entretien clinique : Alfredo Zenoni, Yves Depelsenaire et Nadine Page 

Histoire ou structure : place du symptôme et fonction de l’hospitalisation 
L’entretien avec un patient hospitalisé vise à repérer la position subjective de celui-ci au 
travers des moments cruciaux et des impasses de sa destinée. Selon ce qui se présente 
dans la particularité de chaque histoire, on interrogera non seulement la place du 
symptôme dans la structure, mais aussi la fonction de l’hospitalisation et ses 
conséquences.

Lieu : local de l’ACF, Rue Defacqz, 16 à 1000 Bruxelles 
19h-20h30 Cours : Philippe Bouillot et Jean-Marc Josson 

Inhibition, symptôme, angoisse et événement de corps 
Nous consacrerons le cours de cette année à l'inhibition, au symptôme et à l'angoisse, en 
tant qu'ils impliquent le corps. Nous étudierons ces trois concepts dans le texte de Freud 
qui en porte le titre et dans le Séminaire de Lacan consacré à l'angoisse, mais aussi dans 
son dernier enseignement où la question du corps est centrale. Nous reviendrons 
également plus précisément sur les concepts de défense et de  résistance qui dans ce 
texte de Freud viennent tempérer la prépondérance classique du refoulement. Nous nous 
intéresserons aux répercussions de ces concepts sur la direction de la cure.

20h30-22h Séminaire pratique : Marie-Françoise De Munck, Philippe Bouillot et 
Jean- Marc Josson 
Le séminaire pratique est l'occasion pour les participants de se mettre au travail de la 
construction d'un cas, qu'il soit issu d'une pratique privée, institutionnelle ou de la 
littérature. Dans cette construction,  quels sont les éléments à épingler ? Il ne suffit pas de 
parler des "troubles" du comportement, mais il s'agit d'articuler la logique d'une position 
subjective. Les éléments à prendre en considération se distribueront dans le rapport que 
le sujet instaure aux autres, à la loi, à son corps, à ses objets pulsionnels, au langage. 
Nous vous invitons à développer une clinique des "petits détails". 
A travers ce repérage se tisse ce qui fait la singularité du cas. Si les données récoltées le 
permettent, nous tenterons aussi de saisir en quoi cette singularité peut être réponse à ce 
qui pourra apparaître comme un traumatisme initial. 
Afin que le séminaire soit productif, nous vous encourageons à formuler vos questions sur 
l'articulation entre votre pratique et l'éclairage que peut y apporter la psychanalyse. 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BRUXELLES, MODULE B 

Sept lundis (24 oct., 21 nov., 19 déc. 2016, 23 janv., 20 mars, 24 avril et 22 mai 2017) 
Lieu : Rue du Méridien, 68 à 1210 Bruxelles 

12h15-14h Entretien clinique : Philippe Bouillot, Gil Caroz et Anne Lysy
Faire cas de l’insolite 

«Votre travail comme clinicien n’est pas de comprendre ce qu’il dit (le patient). De telle 
manière, vous ne participez pas à son délire. Votre travail est de saisir sa manière 
particulière, insolite, de donner du sens aux choses, de redonner toujours le même sens 
aux choses, de donner sens à la répétition dans sa vie.»2

Nous accorderons une attention plus particulière à cette «manière insolite» qu’a le sujet de 
traiter la rencontre avec le réel quand la puissance organisatrice du symbolique ou les 
solutions «ready-made» fournies par le discours courant l’ont laissé en plan. En cette 
matière, l’entretien unique et imprévisible avec un patient prêt à en témoigner peut être 
une leçon pour lui-même et par là même pour ceux qui l’écoutent.

Sept samedis matins (8 oct., 19 nov., 17 déc. 2016, 14 janv., 25 mars, 22 avr. et 13 mai 
2017) 
Lieu : Maison des Associations Internationales — rue Washington, 40 — 1050 Bruxelles

10h30-12h Cours : Alexandre Stevens, Bruno de Halleux et Monique Kusnierek
Du symptôme au sinthome, pas sans l’angoisse

L’inhibition est la plus solide des défenses. Dans la rigidité où s’y maintient le sujet elle est 
un symptôme mis au musée. Mais l’objet qui y est concerné est aussi investi de 
jouissance (chez Freud c’est en tant qu’il est libidinalisé que l’objet est inclus dans 
l’inhibition).
L’angoisse surgit de la rencontre par le sujet du plus intime de son expérience de 
jouissance, là où l’intime apparait comme étrangeté pour le sujet.
Entre les deux c’est le symptôme qui forme l’armature par où le sujet répond par sa 
construction à l’angoisse. Reste à l’épurer pour qu’il opère pleinement.
Nous suivrons pour cette démonstration les textes de Freud, de Lacan et de Jacques-
Alain Miller qui permettent d’orienter ce débat

12h-13h30 Séminaire pratique : Alexandre Stevens et Gil Caroz
La singularité du cas 

Au cours de ce séminaire les participants seront amenés à présenter des cas de leur 
pratique clinique en institution. Dans les institutions de soins, d’hébergement ou de 
consultations une pratique de la psychanalyse appliquée est possible et doit donc être 
soutenue.
Le cas clinique sera déployé avec toutes ses inventions symptomatiques afin d’en retirer 
ce qui donne point d’appui au sujet lorsqu’il rencontre un réel. On s’intéressera également 
au maniement opéré par le praticien pour vérifier que cela n’empêche pas le sujet de 
déployer ses solutions, voire à l’acte qui peut l’y aider. 

 Miller J.-A., «Effet de retour sur la psychose ordinaire », Quarto, 94-95, janvier 2009, p. 442
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ANTENNE CLINIQUE DE MONS 

Sept mercredis (12 oct., 16 nov., 14 déc. 2016, 18 janv., 8 mars, 19 avril et 17 mai 2017) 
Lieu : Ateliers de la Fucam, Rue des Sœurs noires, 2 à 7000 Mons 
19h-20h30 : Cours : Philippe Hellebois, Dominique Holvoet et Jean-François 
Lebrun

Adolescences : inhibition, symptôme, angoisse
La génération montante se présente toujours comme le meilleur témoin du malaise dans 
la civilisation. Crise identitaire du genre, repli communautaire, terrorisme, mise en pièce 
des acquis sociaux par la machine capitaliste, nous rencontrons au XXIè siècle les 
impasses de l’individualisme démocratique et son retour du refoulé. Nous chercherons 
d’abord à situer ce qui se passe après l’enfance d’un point de vue psychanalytique  : le 
moment pubertaire, la différenciation sexuelle et l’anticipation de la position adulte chez 
l’enfant, à partir de Freud et de Lacan. 
Dans la seconde partie de l’année, nous pourrons faire l’étude des incidences 
contemporaines du retrait du sacré, de l’émergence du numérique, de la disparition de la 
honte… toutes mutations de l’ordre symbolique qui laissent les ados particulièrement 
démunis ou pour le moins laissé à eux-mêmes, à s’arranger en bande. 
En toile de fond il s’agira de la mutation du symptôme et de son traitement, à partir de la 
trajectoire tracée par Freud dans son grand texte « Inhibition, symptôme, angoisse » ou le 
symptôme passe du dysfonctionnement au fonctionnement, de l’entrave à la satisfaction.

20h30-22h : Elucidation des pratiques : Philippe Hellebois, Dominique Holvoet et 
Jean- François Lebrun 
A l’époque de l’évaluation généralisée et des protocoles aussi sommaires que tatillons, il 
importe de maintenir des lieux authentiques de discussion entre praticiens plus ou moins 
aguerris. En effet, en partageant difficultés, écueils, trouvailles, astuces ou solutions, 
chacun trouve à s’enseigner de l’autre. Il s’agit donc d’un séminaire particulièrement 
important sur le plan de la formation. C’est en effet l’un des endroits où la théorie se fait 
concrète en rencontrant la clinique. On verra, à partir de cas présentés par les participants 
ses usages possibles. Comme ils sont issus le plus souvent de leur pratique en institution 
nous accorderons une attention particulière aux psychoses, déclenchées ou non, 
ordinaires ou extraordinaires ainsi qu’à la pratique à plusieurs.

Huit vendredis (14 oct., 25 nov., 16 déc. 2016, 20 janv., 17 févr., 17 mars, 21 avril et 19 
mai 2017) 
Hôpital Les Marronniers, rue Dispars, 94 à 7500 Tournai 
9h30-11h30 : Entretien clinique : Philippe Hellebois, Dominique Holvoet et 
Véronique Mariage 
La psychanalyse propose deux modes d’abord différents de ce que l’on appelle un cas 
clinique. L'un est l'exposition par le clinicien de sa pratique, dans laquelle le patient 
comme l’analyste sont impliqués. L'autre est l'explicitation par le patient lui-même de son 
propre cas. L’entretien avec un patient hospitalisé reprend cette double modalité. À partir 
de la conversation avec un analyste, il peut saisir ce qui a fait rupture dans sa vie, et 
réfléchir à la meilleure façon d’y répondre. Ensuite, après le départ du patient, en faisant 
retour sur ce discours dans le cadre d’une réflexion collective, nous pouvons dégager la 
logique du cas et les perspectives de traitement. 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ANTENNE CLINIQUE DE NAMUR 

Huit mardis (25 oct., 15 nov., 13 déc. 2016, 17 janv.,14 févr., 7 mars, 18 avr. et 16 mai 
2017) 
Lieu : Boulevard du Nord, 4 à Namur 
19h-20h30 Séminaire pratique : Monique Verhelle-Stasse, Isabelle Finkel et 
Monique Vlassembrouck 

Construction
Lors de ce séminaire les participants seront amenés à présenter un cas de leur pratique 
qu’elle soit privée ou institutionnelle. Il s’agira de construire  le cas à partir des dires du 
sujet en y repérant les inventions symptomatiques qu’il a mises en place pour faire face au 
réel auquel il se confronte .Son rapport au monde, à l’Autre, aux autres, à son corps, à ses 
objets,… sont autant d’éléments à prendre en compte pour articuler la logique de sa 
position subjective et  en dégager des indications pour l’orientation du travail.

20h45-22h15 Cours : Katty Langelez et Philippe Stasse
Inhibition, symptôme, angoisse

Nous prendrons cette année comme point de départ de ce cours le texte de Freud 
Inhibition, symptôme, angoisse. Dans ce texte que J. Lacan commente à plusieurs 
reprises, notamment dans son Séminaire L’angoisse, Freud redéfinit le symptôme comme 
un mode de déplaisir entraînant une satisfaction paradoxale. Autrement dit, le symptôme 
est jouissance. Ceci implique de considérer le symptôme non plus tant sur son versant 
signifiant que sur sa face pulsionnelle, incluant donc l’objet a. 
A propos de l’angoisse, Freud considère ici qu’elle n’est pas produite par le refoulement, 
mais qu’elle en est la cause. Il renverse donc la causalité entre le refoulement et 
l’angoisse.
Quant à l’inhibition, elle est abordée comme une entrave au fonctionnement.
Nous suivrons aussi le commentaire que Jacques-Alain Miller a donné à plusieurs reprises 
dans son cours. Il y soulignait notamment qu’Inhibition, symptôme, angoisse est la clef du 
dernier enseignement de Lacan.
Nous étudierons également les conséquences cliniques de ce remaniement de la théorie 
freudienne.

Huit vendredis (21 oct., 18 nov., 16 déc. 2016, 20 janv., 17 févr., 10 mars, 21 avril, 19 mai 
2017) de 12h30 à 14h15  
Lieu : Hôpital neuro-psychiatrique St Martin, 84, rue Saint-Hubert à Namur – Dave 

Entretien clinique : Christine Le Boulengé, Katty Langelez et Philippe Stasse
Singularité 

L’entretien avec un patient hospitalisé constitue toujours une rencontre très enseignante. A 
travers elle, nous nous efforçons de repérer les coordonnées subjectives de ce patient, les 
moments cruciaux qu’il a rencontré dans sa vie comme ceux qui l’ont conduit à l’hôpital, 
les impasses de sa destinée auxquelles il a été confronté.
Avec lui, nous tentons de cerner le réel auquel il a eu à faire, et ce qu’il a pu mettre en 
place ou pas pour traiter ce point. 
Nous envisageons aussi avec lui les solutions qu’il pourrait élaborer pour  border ce réel. 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ANTENNE CLINIQUE DE LIÈGE 

Sept vendredis (21 oct., 18 nov., 16 déc. 2016, 13 janv., 10 mars, 21 avril et 19 mai 2017) 
Lieu : Clinique Saint-Vincent, Polyclinelle, rue François Lefèbvre 213, à 4000 Rocourt 

12h30-14h15 Entretien clinique : Joëlle Hallet et Daniel Pasqualin 
Nous donnerons la parole au sujet sur ses inhibitions, symptômes et angoisses :
— inhibitions, mesures d’évitement (de fantasmes, de pensées, de situations, voire 
de passages à l’acte) qui limitent les fonctions du moi (l’alimentation, la locomotion, 
la fonction sexuelle, le travail, une activité artistique, …) et s’accompagnent parfois 
de répression des affects, souvent d’appauvrissement de l’élan vital ;
— symptômes qui ne dépendent pas du moi (ils se traduisent souvent par « je ne 
peux pas m’empêcher de… » ou par « c’est apparu… »), forment des solutions 
inconscientes parfois trop coûteuses (le sujet s’en plaint alors avec ses mots qui 
diffèrent de ceux des nomenclatures ou utilisent celles-ci dans un sens singulier) et 
vont des phobies aux délires, en passant par les pensées obsédantes et les 
manifestations de corps ;
— angoisses enfin, aux circonstances d’apparition variées.
Et nous serons attentifs au témoignage du sujet quant à la fonction que prend son 
séjour hospitalier dans son traitement des difficultés existentielles rencontrées.

20h-21h30 Cours : Patricia Bosquin-Caroz, Joëlle Hallet et Daniel Pasqualin.
Inhibition, symptôme et angoisse  

Nous étudierons cette année un grand texte freudien de 1926. S’il est daté, il n’en reste 
pas moins indépassable. Freud y déplie ce qui fait symptôme, au singulier, pour un sujet 
(nulle référence ici à une quelconque nomenclature). Il s’agit d’abord du symptôme 
comme formation de l’inconscient, articulé à la dimension de la parole. Freud y situe le 
symptôme comme ce qui vient à la place d’une satisfaction pulsionnelle qui n’a pas eu 
lieu  : il est le substitut de celle-ci. Lacan reprendra dans ses Écrits cette notion du 
symptôme comme métaphore, «  symbole écrit sur le sable de la chair   ». Mais il n’en 3

restera pas à l’articulation signifiante du symptôme avec la vérité  . 4

Jacques-Alain Miller, dans son cours « Le partenaire-symptôme », attire notre attention sur 
le fait que Lacan dans son Séminaire Encore , détaille ce texte de Freud pour situer le 5

sinthome comme jouissance dérobée à la castration. Pour J.-A. Miller, «  Inhibition, 
symptôme et angoisse est la clé du dernier enseignement de Lacan   » sur le sinthome. Si 6

au début, c’est la castration qui est la clé du symptôme, à la fin, c’est le plus-de-jouir, 

. Lacan J., « Fonction et champ de la parole et du langage en psychanalyse » (1953), Écrits, Paris, Seuil, coll. Champ Freudien, 3

1966, p. 280.

. Cf. Lacan J., « Du sujet enfin en question » (1966), Écrits, op. cit., p. 235.4

. Cf. Lacan J., Le Séminaire, livre XX, Encore (1972-1973), Paris, Seuil, coll. Champ Freudien, 1975.5

. Miller J.-A., « L’orientation lacanienne. Le partenaire-symptôme » (1997-1998), inédit, leçon du 19 novembre 1997. Extraits du 6

cours publiés sous le titre « Lecture d’inhibition, symptôme et angoisse », Bulletin de l’Association de la Cause freudienne Val de 
Loire-Bretagne, n° 4, décembre 2012, p. 9-36.
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l’objet petit a. Soit le réel tel qu’il n’y a plus à le déchiffrer, et qui est évoqué déjà sous la 
plume de Freud en 1926 comme « angoisse devant le réel   ». Notre cours de cette année 7

sera ce parcours. 

21h30-22h30 Séminaire pratique : Patricia Bosquin-Caroz et Daniel Pasqualin
Nous proposons aux participants d’écrire un cas qu’ils présentent, à partir de leur pratique 
en institution. Cette écriture est une réduction qui vise à attraper un point essentiel qui est 
le rapport singulier de ce sujet avec sa jouissance. Il nous faut donc en passer par les 
signifiants du sujet pour pouvoir construire le cas, mesurer comment l’intervenant peut y 
prendre place et les effets de son dire sur le déroulement du travail. Quelle construction 
inédite peut en découler pour le sujet qui lui permette une nouvelle inscription dans le lien 
social ?  

. Cf. Freud S., Inhibition, symptôme et angoisse (1926), Paris, PUF, coll. Bibl. de psychanalyse, p. 27, note du traducteur.7
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INSCRIPTION 
Nom : ……………………………………….Prénom : ....................................................

Adresse : 
…………………………………………………………………………………………………

Code Postal : ...............Localité : ................................Téléphone : …………………

E-mail : ………………………………………………………………………………………

O Réinscription à un module complet ou une Antenne 300 € 
y compris les Conférences du Champ freudien et les cours d’Introduction  
(Possible seulement pour ceux qui ont déjà eu une inscription à un module 
complet) 

Choix du module ou de l’Antenne : ......................... 
(Pour Bruxelles les choix seront respectés en fonction de l’ordre d’arrivée du 
paiement des inscriptions)

 

O Inscription au Cycle d’introduction à Bruxelles 190 € 
et aux Conférences du Champ freudien 

O Demande de première inscription à un module complet. Vous serez 
convoqués pour un entretien d’admission avec un enseignant à partir du 1er 
septembre 
Diplôme : 

Profession : 

Lieu de travail : 

Renvoyez ce formulaire au Secrétariat 
- sous enveloppe au Square Vergote, 51 à 1030 Bruxelles 
- ou par e-mail à infos@champfreudien.be 

Paiement à effectuer sur le compte BE88 0014 0428 2841 de l’Association UFORCA- 
Bruxelles. 
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